CETTE HISTOIRE R TIORIT RALX RVENTURES
DE NRKY, O1T "CRNON 0 RRGENT "LE

TERRISLE PISTOLERG, L'HOMME LEPLUS
REQOQUTE DU FIRR.WEST. UN DUR EN

QUIT B MENER UNE EXISTENCE TRR-
QUEEET LEST R JUSTE TITRE QU I FIT
GRAVER SUR SR PROPRE TOMBE, QUE
\L'ON PEUT VOIR ENCORE RULIOURD ML

BPPRRENCE, EN RERLITE UN MILNEL.

RELX GRRGCON ENTRRINE PRR (R DES. i ;
TINEE , QUI PRYR DUREMENT UNE DRE.

mensa ERREUR, ET FUT RINS! CON- L a u

PLRINES ...

SUR LES BOROS DE CANYON RIVER,
CETTE PHRRSE : UN PISTOLET R TQU.-
JOURS DEUX CANONS ,00NT L'UN EST

MATTRE JDE' JATAZ NRAY EST
P OANS LE PAYS RVEC TOUTE

CONSTRMMENT SRR
QUE SUR CELUI QU
LE TIENT.

~N

\ e | ————
m' I

T _L',If'\__.

JE VOUS U'AVAIS DIT,QUE CELR NE SER-
VIRAIT A RIEN DE TEMOIGNER CON-
TRE LUI! ILR ETE CONDRAMNE PAR
LE TRIBUNRL DE COMTE M?s

ACQUITTE PAR LA COUR FEDERA -
LE.ILA azmucuqn D'AMIS LA-

AUT ///A

A CAUSE DE VOUS IL A ETE A UN
D0IGT DE LA PEINE CRPITALE ET

MBINTENENT (L NE SONGE PLUS
Qu°‘A SE VENGER. PRRTEZ, MRITRE,
METTEZ-VOUS EN LIEU SUR! ]




NE T'ENERVE PRS, JOSEPH! EN TEMOI.
GHRANT CONTRE JATHAZ NAY, JE N'A)
FRIT QUE MOH DEVOIR,EY UN HOMME
QUI R FRIT SON DEVOIR N'A RIEN

A CRAINDRE!

JE VRIS ALLER EN VILLE POUR
MONTRER QUE JE N'RI PRS

MRITRE !
NE FRITES
PRS CELR '
C'ESY DE LA

MOINS AC.
COMPRGNER PAR MON-
SIEUR NAKY!

MON FILS 7CE N'EST PRS UN MOMME! CE
N'EST QU’UN SOT QUi PASSE SONTEMPS
A LIRE DES LIVRES PLUS SOTS QUE LUI.

ORNS CE PRYS,CE QUI /MPORTE C'EST DE
SAVDIR TENIR UN PISTOLET. ET NAKY R
TOUJOURS REFUSE DE TOUCHER UNE RR-
ME A FEU. ET PUIS, RESEZ : OCCUPE.
TO! DE SELLER MON CHEVAL

51 JE POUVAIS PARLER JE LUI DIRAIS TOU

TE LR VERITE.. MRIS JE SUIS LIE PAR

UN SERMENT QUE J'AI FAIT A LR
MRATTRESSE ...




Er) EFFET, CE GRRCON SRGE QUI, ENCE
\MOMENT, IGNORRNT DES EVENENENTS,
LIT TRENGUILLEMENT DRANS SR CHRIM -
BRE, NEST PRS DU TOUT L'ETRE T77-
MORE QUE CROIT SON

1LY R QUELQUES RWNEES OEIR QUE JOSERH |

LU B M!S LE PREMIER PISTOLEY DRNS LE:
MRINS .

(U VISES BIEN, MAIS CELR NE SUF- |
FIT PAS DAMS UN PAYS COMME LE
FRR WEST. TU DOIS RPPRENDORE
AUSS| R SORTIR RADIDEMENT
TON PISTOLET,

JUSQURY JOUR OU ... |
JOSEPH' QUE SE
PRSSE.T.IL

MADRME
MARTHE!

REGRRDEZ COMME MONSIEUR
NAKY EST RDROIT! SIENTOT
IL ME CRAINDRR PERSONNE!




Ducenr Lo cuEpPE DE SECES.
Sion, JFEE EI” AT & ENROLENT
LDANS LES RONGE NOROISTES
PaR UN PRISONNIER, IS aP.

PRENNENT PUE LES SUDISTES

SE RESROUPENT A MEMPYIS
EN YUE [ UNE IMPORTANTE
ATTAQUE QOONTRE LES ForcES
FELERALES. Nos weROS TRA.

VERSENI LE FRONT Er SE
DIRISENT VERS AIEMEINS . DIE .
CIOES a METTRF LE PlLanNn EN.
NEM! EN EcHEC...




AW, ¢A FAIT DU
Big~ ) oAl

VIENS ! EPICONS LES ) comeRis |

F"' V’ SUONS hi‘
OIN CE &
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HEQCUENT
LOU Ul .,
EST SUR!

LS S
DIRIGENT VE

SRR

E ﬁ NE BOUGER, PIT | MO JE NE CRAING RIGEN | UE SuUs
OE M APPROCHER LE CcomBLE o WE R
PLUS ROSSIBLE !

UN VIEUY PECHEUR YIENT A LA UNE ., MONSIEUR !

RENCONTRE DE% SUDISTES BAROU BLLE &EST AAgAQQEE
: EEEE s ¢ 3 LA. BAS

N AB.TU PSS LY 4 DES mas - b

QuE Je N O
LU UN7? ) WO pERSONNE |,
IR\ MM EUR |




